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Mot du Président 
Depuis l’année passée nous avons eut des difficultés avec Noé et 

RIFOP et cela n’a pas toujours été facile pour garder ces projets faisables et 

garder aussi notre approche car ils peuvent nous distraire de notre trajectoire 

normale. Nos priorités pour l’année 2026 sont simples: 

• Offrir des meilleurs services aux communautés et aux partenaires 

• Renforcer notre rayonnement au-delà nos frontières connues pour 

cela nous allons mettre en place un mécanisme solide de 

mobilisation des fonds 

• Développer nos outils de formations 

• Intensifier notre communication et renforcer notre marketing digital 

Nos projets phares en 2026 

• La création d’une coopérative d’épargne et de crédit pour soutenir 

l’inclusion financière en milieu rural 

• Création de l’entreprise de transformation du manioc en Tapioca, 

Amidon, pate de manioc en collaboration avec les femmes  

• Construction du nouveau magasin moderne  

• Mettre en place un champ solaire qui sera à mesure à alimenter le 

village 

• Construire un forage pour l’eau  

• Transporter la 2ème transformation de Yaoundé à Kabilone II  

• L’ensemble des projets va permettre l’installation de l’internet 

• Sur le plan international nous allons organisés des formations sur 

l’approche partener’s dans 04 pays d’Afrique Centrale (Cameroun, 

Gabon, RDC…) 

• Nous renforcerons notre influence en Afrique à travers AICA et 

dans le Global Sud à travers Ethical Conservation Alliance 

En conclusion l’année 2026 est plein d’avenir, faites de beaucoup de 

promesse et avec votre engagement, je suis convaincu que tout ira bien, les 

communautés sont notre légitimé 
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QUI EST TROPICAL 

FOREST 
Dans un contexte marqué par la dégradation 

des écosystèmes forestiers et la précarité des 

communautés rurales vivant autour des 

aires protégées, Tropical Forest s’est 

positionnée comme une initiative engagée 

en faveur d’un développement durable au 

Cameroun. L’organisation œuvre à 

concilier la protection de la biodiversité 

avec l’amélioration des conditions de vie 

des populations locales, en promouvant 

une gestion responsable et durable des 

ressources naturelles. 

À travers une approche participative, 

Tropical Forest place les communautés au 

centre de ses interventions, notamment par 

la valorisation des Produits Forestiers 

Non Ligneux (PFNL), le renforcement des 

capacités locales et la promotion d’activités 

économiques respectueuses de 

l’environnement. Son approche de 

recherche–action–développement permet 

de tester et d’adapter des solutions 

innovantes, tout en favorisant 

l’autonomisation des populations, en 

particulier des femmes. 

En s’appuyant sur des partenariats variés et 

une vision intégrée, Tropical Forest 

contribue à la construction d’un modèle de 

développement où la forêt devient une 

source de richesse durable. L’organisation 

se positionne ainsi comme un acteur clé de 

la bio économie locale, démontrant qu’il est 

possible d’allier conservation des 

écosystèmes, inclusion sociale et 

développement économique au bénéfice 

des communautés et des générations 

futures. 
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RETOUR SUR 2024/2025 
L’année 2024 avait pour dynamique la 

consolidation la structuration des actions de 

Tropical Forest and Rural Development 

(TFRD), dans le cadre de l’approche 

intégrée dite TF-Global. Cette approche 

avait pour but de renforcer la cohérence 

entre les différentes entités et interventions, 

tout en maximisant l’impact sur les 

communautés locales et la conservation des 

écosystèmes. Ce rapport mettait en lumière 

les objectifs poursuivis en 2024, le bilan des 

activités réalisées, ainsi que les perspectives 

stratégiques pour l’année 2025. 

Les objectifs de 2024 ont été définis autour 

de plusieurs axes prioritaires visant à 

renforcer à la fois la gouvernance interne, 

les interventions terrain et les partenariats 

stratégiques. 

Sur le plan institutionnel, il s’agissait de 

consolider les relations avec les partenaires 

clés et de structurer davantage 

l’organisation afin d’améliorer la cohérence 

entre les différentes composantes du 

programme TF-Global. Une attention 

particulière a été accordée à la mobilisation 

des ressources financières, notamment à 

travers l’obtention de nouveaux 

financements et le suivi des projets en cours. 

Sur le plan opérationnel, les efforts portaient 

sur le renforcement des activités de 

conservation, notamment le suivi des grands 

singes et la sensibilisation des 

communautés à la protection de 

l’environnement. Parallèlement, des actions 

ont été menées pour promouvoir 

l’autonomisation économique des femmes à 

travers la valorisation des produits forestiers 

non ligneux (PFNL), la certification 

biologique et le développement d’activités 

génératrices de revenus. 

Enfin, l’année 2024 visait également à 

renforcer les systèmes de production 

durable, notamment à travers 

l’agroforesterie, le développement des 

pépinières et l’amélioration des pratiques 

agricoles dans les filières cacao, arachide et 

piment. 

L’année 2024 a été marquée par des 

résultats significatifs dans plusieurs 

domaines d’intervention. 

En matière de conservation, des avancées 

importantes ont été enregistrées avec la 

réalisation d’un inventaire des grands singes 

dans plusieurs zones d’intervention, 

permettant d’estimer la population de 

chimpanzés et de mieux comprendre la 

dynamique des espèces. Par ailleurs, les 

activités d’éducation environnementale ont 

permis de sensibiliser un large public 

composé d’élèves, d’enseignants, de parents 

et d’éco gardes, contribuant ainsi à une 

meilleure perception des enjeux de 

conservation. 

Sur le plan socio-économique, les actions 

menées ont permis de renforcer 

l’autonomisation des femmes. Plus de 300 

femmes ont été engagées dans un processus 

de certification biologique, tandis que 

plusieurs groupes ont bénéficié d’un 

accompagnement technique et 

organisationnel. Les ventes groupées de 

cacao ont généré des revenus significatifs 

pour les producteurs, et les activités 

agricoles ont permis la mise en place de 

milliers de plants dans les agroforêts. 

En ce qui concerne la production durable, 

les efforts déployés ont permis d’améliorer 

les pratiques agricoles, notamment à travers 

les champs écoles, les formations 

techniques et la mise en place de pépinières. 

Ces initiatives contribuent à limiter la 

déforestation tout en augmentant la 

productivité. 

Sur le plan financier, l’organisation a 

mobilisé des ressources importantes, avec 

une forte proportion des dépenses consacrée 

aux activités de terrain, témoignant d’un 

engagement réel en faveur des 

communautés. 

Toutefois, certains défis ont été relevés, 

notamment des difficultés administratives et 

financières, ainsi que des incompréhensions 
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persistantes au sein des communautés 

concernant leur rôle dans les initiatives de 

conservation. Ces contraintes ont parfois 

ralenti la mise en œuvre de certaines 

activités. 

Les perspectives pour 2025 s’inscrivent 

dans une logique de consolidation des 

acquis et de renforcement de l’impact des 

interventions. 

L’un des axes majeurs sera la capitalisation 

des acquis, notamment dans les domaines de 

l’agroforesterie, de la certification, de 

l’écotourisme et de l’autonomisation des 

communautés. Il s’agira de renforcer les 

résultats obtenus et d’assurer leur durabilité. 

 

Par ailleurs, un accent particulier sera mis 

sur la visibilité de l’organisation, à travers le 

développement des outils de 

communication, la participation aux 

rencontres sectorielles et le renforcement 

des relations avec les institutions publiques 

et les partenaires techniques et financiers. 

La mobilisation des ressources financières 

restera une priorité, avec une stratégie visant 

à diversifier les sources de financement et à 

mieux structurer l’utilisation des fonds, en 

distinguant les financements destinés aux 

activités de ceux consacrés aux 

investissements. 

Le renforcement des partenariats, 

notamment avec le secteur privé 

international, constituera également un 

levier important pour le développement des 

activités et l’élargissement des 

opportunités. 

Enfin, une attention particulière sera 

accordée à la cohésion interne de 

l’organisation, à travers le renforcement des 

capacités des équipes, la promotion des 

valeurs institutionnelles et l’amélioration de 

la collaboration entre les différents acteurs. 

L’année 2024 représente une étape 

importante dans le processus de 

structuration et de consolidation de TFRD. 

Les résultats obtenus témoignent de la 

pertinence des approches mises en œuvre et 

de l’engagement de l’organisation en faveur 

du développement durable et de la 

conservation des ressources naturelles. 

Malgré les défis rencontrés, les acquis 

enregistrés constituent une base solide pour 

les actions futures. Les perspectives pour 

2025 traduisent une volonté claire de 

renforcer l’efficacité, la visibilité et l’impact 

des interventions, tout en consolidant les 

partenariats et en améliorant la gouvernance 

interne. 
Dans cette dynamique, TFRD entend poursuivre 

ses efforts afin de garantir un développement 

inclusif, durable et bénéfique pour les 

communautés locales et les écosystèmes du 

Bassin du Congo. Au final, suite au travail fait 

avec les femmes, les communautés Baka, les 

producteurs de cacao il ressort que la pertinence 

des recommandations était élevée, le niveau 

global de mise en œuvre moyen, l’appropriation 

par les bénéficiaires et bonne et le potentiel de 

durabilité variait de moyen-élevée. 

RENCONTRES 
Les rencontres à Tropical Forest and Rural 

Development (TF-RD) ne sont pas de 

simples réunions administratives : elles sont 

des outils stratégiques pour piloter les 

actions sur le terrain et renforcer l’impact de 

l’organisation. Ces rencontres visent à 

assurer une coordination efficace des 

activités, renforcer la collaboration entre les 

acteurs et garantir que les actions menées 

répondent aux objectifs de conservation, 

développement communautaire et 

valorisation durable des ressources 

forestières.  

 

Lors de ces rencontres, il est question de :  

- Planifier les activités ; 

- Faire un suivi et évaluation ; 

- Coordonner les équipes ; 

- Prendre des décisions stratégiques ; 

- Impliquer les communautés et 

- Renforcer les capacités. 
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Tout ceci est essentiel pour assurer un 

impact durable sur le terrain. 

 

 

LES SUJETS ABORDES 
Les rencontres à TF-RD couvrent des sujets 

directement liés à ses missions de 

conservation, développement 

communautaire et valorisation des 

ressources forestières. Voici les principaux 

thèmes abordés : 

- Gestion et conservation des 

ressources naturelles  
- Valorisation des Produits Forestiers 

Non Ligneux (PFNL) 

- Autonomisation des communautés 

(surtout des femmes) 
- Suivi des projets et activités 
- Planification et organisation  
- Formation et renforcement des 

capacités 
- Partenariats et opportunités 
- Développement local et impacts 

sociaux 
 

 

LES OBJECTIFS DES 

RECONTRES 

Les objectifs des rencontres à Tropical 

Forest and Rural Development (TF-RD) 

vont au-delà de simples échanges : elles 

servent à orienter, coordonner et améliorer 

les actions sur le terrain. Autrement dit, il 

s’agite d’assurer une mise en œuvre efficace 

des activités de TFRD en favorisant la 

coordination, la prise de décision et 

l’implication des communautés pour un 

impact durable. 

 

 

 

 

LES ACTIVITES DE TF-RD 2025 

L’année 2025 s’oriente vers la 

consolidation des acquis et le renforcement 

de la crédibilité ainsi que de l’impact des 

actions menées sur le terrain. L’organisation 

met un accent particulier sur la cohérence 

entre son identité, ses interventions et les 

résultats observables, afin de garantir une 

meilleure traçabilité et fiabilité de ses 

actions. 
Un axe prioritaire porte sur la capitalisation 

des acquis, notamment dans les domaines de 

l’agroforesterie, des champs écoles, des 

business plans, de la certification, de la 

savonnerie, de la sécurisation des terres des 

communautés Baka et de l’écotourisme. 

L’objectif est de renforcer et de pérenniser 

les résultats déjà obtenus. 

Par ailleurs, l’organisation intensifie ses 

interactions avec le secteur privé 

international, dans une logique de 

développement de partenariats stratégiques 

et d’opportunités économiques durables. 

La visibilité institutionnelle constitue 

également une priorité majeure. Cela passe 

par: 

• La mise à jour du site web et des 

réseaux sociaux,  

• La participation active aux réunions 

sectorielles et institutionnelles,  
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• Le développement d’une stratégie 

de communication et de lobbying,  

• La signature de protocoles d’accord 

(MoU) avec des institutions clés 

telles que les administrations 

publiques et les partenaires 

techniques.  

En matière de mobilisation des ressources 

financières, une stratégie structurée est mise 

en œuvre, distinguant les financements 

destinés aux activités (fonds restreints) de 

ceux dédiés aux investissements (fonds non 

restreints). L’organisation renforce 

également ses relations avec les fondations 

et les bailleurs internationaux, notamment à 

travers des rencontres directes. 

Enfin, un effort particulier est consacré au 

renforcement de la cohésion interne, à 

travers la promotion de la synergie entre les 

équipes, l’appropriation des procédures 

internes et le respect des valeurs 

organisationnelles. La recherche du bien 



7 
 

commun et le respect mutuel constituent des 

principes fondamentaux pour garantir 

l’efficacité et la durabilité des actions. 

EVALUATION DES 

RAPPORTS DES 

PROJETS MIS EN 

ŒUVRE EN 2025 
Le projet GEF 7 a permis de présenter les 

activités réalisées, tout en mettant en 

évidence certaines difficultés, notamment la 

faible disponibilité de certaines autorités 

locales pour leur implication effective, ainsi 

que des incompréhensions avec les services 

de conservation quant à leur rôle. Toutefois, 

des points positifs ont été relevés, 

notamment l’engagement de certaines 

parties prenantes telles que le MINADER et 

l’intégration effective de l’approche genre. 

 

Concernant le projet ASHDEN, les 

activités ont principalement porté sur la 

sécurisation des terres et l’accompagnement 

communautaire. Des difficultés ont été 

observées, notamment des cas de vol de 

plants en pépinière et des irrégularités 

financières. 

 

La mise en œuvre du projet Up to Green a 

également été confrontée à des défis 

similaires, notamment le vol de plus de 500 

noix de coco destinées aux pépinières et des 

pertes financières. Il a été recommandé 

d’agrandir les capacités de production, 

notamment les pépinières. 

 

Pour le projet Bus ambulant / Play for 

Nature, les activités ont été présentées de 

manière synthétique. Les principales 

résolutions portent sur la production d’un 

article valorisant les 10 années 

d’intervention, le renforcement de 

l’accompagnement technique dans les 

écoles, le développement de modules 

d’éducation environnementale et la 

recherche de financements. 

 
 

S’agissant du projet RIFOP, les échanges 

ont mis en évidence la nécessité de renforcer 

la coordination opérationnelle, notamment à 

travers la production de termes de référence 

(TDR) clairs et une meilleure supervision 

des activités sur le terrain. 

 

Le projet de myciculture, mis en œuvre sur 

trois sites (Yaoundé, Bertoua et Kabilone 

II), a enregistré des avancées significatives 

avec la construction et l’équipement des 

infrastructures. Il est recommandé de 

consolider la production sur l’ensemble des 

sites. 
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Le rapport TFFC 2025 a permis de 

formuler plusieurs recommandations visant 

à améliorer la commercialisation et la 

gestion des produits, notamment le 

renforcement de la visibilité des produits, la 

dynamisation des plateformes digitales, 

l’amélioration des outils de gestion (suivi 

des stocks), le développement de 

partenariats commerciaux et l’écoulement 

des anciens stocks. 

 

Enfin, la présentation du projet COPEC 

Joseph / manioc a mis en évidence les 

avancées liées à la mise en place de la 

coopérative, avec l’attente d’un agrément 

officiel et la disponibilité des équipements 

de transformation. Il est prévu de renforcer 

la sensibilisation auprès des GICs et 

d’impliquer davantage les femmes dans la 

chaîne de transformation jusqu’à la 

commercialisation. 

Transformation des produits 

Dans le cadre de sa mission de promotion 

du développement durable et de valorisation 

des ressources locales, Tropical Forest and 

Rural Development (TFRD) accorde une 

place essentielle à la transformation des 

produits issus des ressources forestières et 

agricoles. Cette activité constitue un levier 

stratégique permettant à la fois de réduire 

les pertes post-récolte, d’améliorer la valeur 

ajoutée des produits locaux et de renforcer 

les revenus des communautés rurales, 

notamment des femmes. La transformation 

des produits à TF-RD s’inscrit dans une 

approche de développement intégrée 

combinant conservation des ressources 

naturelles, autonomisation économique et 

promotion de pratiques durables. À 

travers cette démarche, l’organisation 

accompagne les communautés dans 

l’acquisition de techniques adaptées de 

transformation, de conservation, de 

conditionnement et de commercialisation 

des produits. Les activités portent 

principalement sur les Produits Forestiers 

Non Ligneux (PFNL) ainsi que sur 

certains produits agricoles locaux à fort 

potentiel économique. 

Parmi les produits valorisés figurent 

notamment le cacao, le manioc, le coco, le 

M’BALAKA, le MOABI et d’autres 

ressources locales transformées en produits 

alimentaires ou dérivés à usage cosmétique. 

Le projet de transformation du manioc 

occupe une place importante dans cette 

dynamique, avec la production de garri et de 

water fufu, contribuant ainsi à la sécurité 

alimentaire et à la création d’activités 

génératrices de revenus. Les différentes 

étapes de transformation incluent le tri, le 

séchage, le dépulpage, le tamisage, le 

pressage, le conditionnement et l’étiquetage 

des produits. 
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TFRD veille également au respect des 

normes d’hygiène et de qualité tout au long 

du processus de production. Des activités 

régulières de nettoyage des espaces de 

travail, des équipements et des machines 

sont réalisées afin de garantir des produits 

conformes et sécurisés pour les 

consommateurs. Le conditionnement et 

l’étiquetage permettent quant à eux 

d’améliorer la présentation des 

produits et de renforcer leur 

compétitivité sur le marché. Au-delà de 

l’aspect économique, la transformation 

des produits à TFRD contribue à la 

valorisation des savoirs locaux et à la 

promotion de la bio économie locale.  

 

En transformant durablement les ressources 

naturelles disponibles, l’organisation 

participe à la réduction de la pression sur les 

forêts tout en créant des opportunités 

d’emploi et d’autonomisation pour les 

communautés locales. 

Ainsi, la transformation des produits 

représente aujourd’hui un pilier important 

des actions de TFRD, illustrant sa volonté 

de construire un modèle de développement 

où la protection de l’environnement va de 

pair avec l’amélioration des conditions de 

vie des populations. 

Culture stratégique  

La culture stratégique de Tropical Forest and 

Rural Development (TF-RD) représente 

l’ensemble des valeurs, des orientations et des 

pratiques qui guident les actions de 

l’organisation dans la réalisation de sa mission 

de développement durable. Elle constitue une 

base essentielle permettant à TFRD de 

maintenir une cohérence entre ses objectifs de 

conservation des ressources naturelles, 

d’amélioration des conditions de vie des 

communautés et de valorisation durable des 

ressources locales. 

 

Au sein de TF-RD, la culture stratégique repose 

avant tout sur une vision claire : promouvoir 

un modèle de développement où les 

communautés locales deviennent des 

acteurs centraux de la gestion durable des 

ressources forestières. Cette approche 

place la participation communautaire au 

cœur des interventions, en tenant compte 

des réalités locales, des savoirs traditionnels 

et des besoins économiques des populations 

vivant autour des zones forestières. La culture 

stratégique de TF-RD se traduit également par 

une forte orientation vers la durabilité 

environnementale. 

L’organisation encourage des pratiques 

responsables de collecte, de transformation et de 

valorisation des Produits Forestiers Non 

Ligneux (PFNL), tout en sensibilisant les 

communautés à la protection des écosystèmes. 

Cette démarche permet de réduire la pression 

sur les ressources naturelles et de promouvoir 

une exploitation plus équilibrée de la forêt. 

Par ailleurs, TFRD développe une culture basée 

sur l’innovation et la recherche de solutions 

adaptées aux réalités du terrain. À travers 
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l’approche de recherche–action–

développement, l’organisation teste et améliore 

continuellement ses méthodes de travail afin 

d’accroître l’impact de ses activités. Cette 

dynamique favorise l’amélioration des chaînes 

de valeur locales, notamment dans les domaines 

de la transformation des produits agricoles et 

forestiers. 

 
 

L’autonomisation des femmes constitue 

également un pilier important de cette culture 

stratégique. TF-RD encourage leur implication 

dans les activités génératrices de revenus, les 

formations et les initiatives communautaires, 

reconnaissant leur rôle essentiel dans le 

développement local et la gestion durable des 

ressources. En interne, la culture stratégique de 

TFRD repose sur des principes de collaboration, 

de responsabilité, de discipline et de suivi des 

activités. Les rencontres régulières, les 

évaluations et les mécanismes de planification 

permettent d’assurer une meilleure coordination 

des actions et une amélioration continue des 

performances de l’organisation. 

Enfin, la culture stratégique de TF-RD reflète sa 

volonté de construire une bio économie locale 

durable, dans laquelle la forêt n’est pas 

seulement considérée comme une ressource à 

exploiter, mais comme un patrimoine à 

préserver et à valoriser au bénéfice des 

générations présentes et futures. 

 

 
 

Gouvernance et structurations 

commerciales 

Tropical Forest and Rural Development œuvre 

pour une gouvernance inclusive des ressources 

naturelles à travers l’accompagnement des 

communautés locales, des organisations 

paysannes et des acteurs du secteur forestier. 

L’organisation met un accent particulier sur la 

transparence, la participation communautaire et 

la structuration des initiatives économiques 

locales afin d’améliorer durablement les 

conditions de vie des populations rurales. Dans 

cette dynamique, TF-RD accompagne les 

coopératives, groupes communautaires et 

petites entreprises rurales dans la mise en place 

de mécanismes de gouvernance efficaces, 

incluant la gestion administrative, financière et 

organisationnelle. L’objectif est de favoriser 

une meilleure représentativité des membres, une 

prise de décision participative et une gestion 

responsable des ressources naturelles et 

financières.  

L’organisation soutient également la 

structuration commerciale des chaînes de valeur 

liées aux produits forestiers non ligneux, à 

l’agroforesterie et aux activités génératrices de 

revenus. Cela inclut le développement des 

capacités en entrepreneuriat rural, accès aux 

marchés, transformation locale, certification, 

négociation commerciale et développement de 

partenariats stratégiques avec le secteur privé. 

À travers ces actions, TF-RD contribue à 

l’émergence d’économies rurales résilientes, 

capables de concilier conservation des 
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écosystèmes forestiers, inclusion sociale et 

développement économique durable 

Agroforesterie (champ école, 

certification…) : l’approche TF-RD 

Face à la forte dépendance des 

communautés rurales à l’agriculture et à la 

pression croissante exercée sur les 

ressources forestières autour de la Réserve 

de Faune du Dja, TF-RD promeut une 

approche agro écologique intégrée visant à 

améliorer durablement la productivité 

agricole tout en limitant l’expansion des 

activités agricoles vers les espaces 

forestiers. Cette approche favorise la 

restauration des terres dégradées, la 

stabilisation des systèmes de production et 

la conciliation entre développement rural 

et conservation de la biodiversité. 

TF-RD met en œuvre des formations 

pratiques et participatives sur la 

fabrication et l’utilisation d’engrais 

biologiques et de bio pesticides produits à 

partir de ressources locales. Ces intrants 

agro écologiques sont appliqués aussi bien 

dans les cacaoyères agroforestières que 

dans les cultures vivrières (manioc, maïs, 

plantain, arachide, légumes), contribuant à 

améliorer durablement la fertilité des sols, 

renforcer la santé des plantes et réduire les 

pertes causées par les ravageurs et maladies, 

tout en diminuant l’utilisation de produits 

chimiques nocifs. 

L’adoption de ces pratiques permet de 

sécuriser les rendements agricoles, 

renforcer la sécurité alimentaire et améliorer 

les revenus des ménages. En maintenant la 

productivité des parcelles existantes, les 

producteurs sont moins contraints d’ouvrir 

de nouvelles terres agricoles en forêt, 

contribuant ainsi à la réduction de la 

déforestation et à la protection des 

écosystèmes du paysage du Dja. Dans cette 

dynamique, TF-RD développe plusieurs 

innovations, notamment la mise en place 

d’un carnet de suivi des plantations agro 

écologiques destiné à documenter les 

pratiques agricoles, suivre les rendements et 

mesurer les impacts environnementaux et 

économiques. Des formations continues, 

des démonstrations de terrain et un 

accompagnement technique de proximité 

sont également assurés afin de renforcer les 

capacités des producteurs et 

garantir une meilleure 

appropriation des pratiques 

agros écologiques. À travers 

cette approche, TF-RD 

contribue à la promotion 

d’une agriculture résiliente, 

durable et respectueuse de 

l’environnement, tout en 

favorisant la capitalisation et 

la diffusion des bonnes 

pratiques agro écologiques 

dans les communautés 

rurales autour de la Réserve 

de Faune du Dja. 
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La pratique des champs écoles 

(Farmer Field School) pour les 

Agriculteurs autour de la Réserve 

de Faune du Dja 

 

L’École Pratique d’Agriculture (Farmer 

Field School – FFS) dédiée à la culture du 

cacao a été conçue comme une approche 

participative de renforcement des capacités 

visant à améliorer la production agricole 

durable, la sécurité alimentaire et les 

moyens de subsistance des producteurs de 

cacao. Cette initiative avait pour objectif de 

renforcer les connaissances techniques, les 

compétences pratiques ainsi que les 

capacités de prise de décision des 

agriculteurs à travers un apprentissage 

expérimental basé sur le terrain. 

Le programme FFS a impliqué les 

producteurs de cacao dans un processus 

d’apprentissage continu tout au long de la 

saison culturale, à travers des parcelles de 

démonstration aménagées au sein des 

communautés. En s’appuyant sur une 

méthodologie fondée sur le principe du « 

Learning by doing » (apprendre en 

pratiquant), les producteurs ont participé 

activement aux observations de terrain, aux 

discussions de groupe ainsi qu’aux 

exercices pratiques leur permettant de tester 

et de comparer les pratiques agricoles 

améliorées aux méthodes traditionnelles. 

Les formations consacrées à la production 

cacaoyère ont porté sur les bonnes pratiques 

agronomiques, notamment la mise en place 

des pépinières, le respect des espacements, 

la taille et l’entretien des cacaoyers, la 

gestion de l’ombrage, l’amélioration de la 

fertilité des sols, la gestion intégrée des 

ravageurs et des maladies, ainsi que les 

techniques appropriées de récolte et de post-

récolte. Un accent particulier a été mis sur 

les pratiques durables et intelligentes face 

au climat, sans déforestation, afin de 

renforcer la résilience des systèmes 

agricoles et d’améliorer durablement la 

productivité. 

Un élément central de la méthodologie FFS 

était l’Analyse de l’Agroécosystème 

(AESA), qui permettait aux producteurs 

d’évaluer régulièrement l’état sanitaire des 

cultures, les populations de ravageurs et 

d’insectes utiles, les conditions du sol ainsi 

que les variations climatiques. Grâce aux 

analyses collectives facilitées par les 

encadreurs, les producteurs ont développé 

des capacités de réflexion critique et de 

résolution des problèmes, leur permettant 

ainsi de prendre des décisions éclairées en 

matière de gestion agricole. 

Le caractère participatif de l’École Pratique 

d’Agriculture a favorisé le renforcement de 

la collaboration entre producteurs, agents de 

vulgarisation et facilitateurs, tout en 

encourageant l’apprentissage entre pairs et 

le partage des connaissances locales. En 

conséquence, les producteurs participants 

ont adopté des pratiques améliorées de 

production du cacao, entraînant une 

augmentation des rendements, une 

amélioration de la qualité des produits et 

une meilleure stabilité des revenus. 

Dans l’ensemble, l’École Pratique 

d’Agriculture s’est révélée être une 

approche efficace et durable pour 

autonomiser les producteurs, promouvoir 

des systèmes agricoles résilients et soutenir 

les moyens de subsistance des 

communautés rurales. Cette initiative 

contribue au renforcement durable des 

capacités locales et crée des opportunités 

d’augmentation des revenus ainsi que de 
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diffusion des meilleures pratiques au sein 

des communautés agricoles. 

Afin de renforcer davantage l’impact et la 

durabilité du programme, les innovations 

suivantes seront mises en œuvre : 

• Mise en place d’un groupe de 

communication des producteurs afin 

de faciliter le partage régulier des 

informations relatives aux prix du 

marché et aux mises à jour sur la 

production ; 

• Formation de certains producteurs 

leaders en tant que Personnes 

Ressources Communautaires, 

chargées d’assurer la continuité des 

formations entre agriculteurs, y 

compris sur les exigences de 

conformité au règlement européen 

contre la déforestation (EUDR) et 

les normes de certification. Cette 

approche permettra d’assurer la 

durabilité du programme, de réduire 

la dépendance vis-à-vis des 

facilitateurs externes et de favoriser 

une plus large diffusion des bonnes 

pratiques ; 

• Promotion de pratiques résilientes 

face au changement climatique, 

notamment la diversification des 

arbres d’ombrage tolérants à la 

sécheresse ainsi que l’adoption de 

techniques de compostage visant à 

améliorer la fertilité des sols et la 

productivité agricole. 

La certification comme levier de 

moyens de subsistance durables et 

de conservation 
C’est avec une grande fierté que nous 

partageons une initiative qui transforme à la 

fois les paysages et les vies. En tant 

qu’organisation engagée dans la 

conservation de la faune sauvage et le 

développement communautaire, nous 

sommes convaincus que la protection de la 

nature va de pair avec l’autonomisation des 
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populations qui en dépendent. Cette 

conviction nous a conduits à mettre en place 

un programme de certification des produits 

issus des communautés que nous 

accompagnons autour de la Réserve de 

Faune du Dja — une démarche qui valorise 

les pratiques durables, renforce les 

économies locales et permet aux 

communautés d’accéder aux marchés 

internationaux. 

En 2023, cette vision s’est concrétisée pour 

les femmes membres de nos Groupes 

d’Intérêt Commun (GIC). Grâce à leur 

engagement, aux formations reçues et aux 

efforts collectifs fournis, elles ont obtenu la 

certification biologique Ecocert pour 

plusieurs Produits Forestiers Non Ligneux 

(PFNL) majeurs tels que la mangue 

sauvage, le njansang, le moabi et le 

mbalaka, ainsi que pour certaines cultures 

vivrières comme l’arachide et le piment. 

Pour nombre de ces femmes, la certification 

représente bien plus qu’un simple label : elle 

constitue la reconnaissance de leurs savoirs 

traditionnels, de leur gestion responsable 

des ressources naturelles et de la qualité de 

leur travail conformément aux standards 

internationaux. Elle renforce leur confiance, 

améliore la valeur de leurs produits et ouvre 

de nouvelles opportunités économiques, 

tout en encourageant des méthodes de 

récolte durables favorables à la préservation 

de la biodiversité et des écosystèmes 

forestiers. Dans la continuité de cette 

dynamique, nous accompagnons désormais 

les producteurs de cacao vers l’obtention de 

la certification Rainforest Alliance, prévue 

pour cette année. Cette nouvelle étape 

traduit notre engagement en faveur d’une 

agriculture responsable qui protège les 

habitats de la faune sauvage, promeut des 

pratiques agricoles intelligentes face au 

climat et garantit de meilleures conditions 

de vie aux producteurs. Chaque session de 

formation, chaque amélioration apportée 

aux exploitations et chaque réussite 

collective nous rapprochent d’un avenir où 

les produits certifiés et issus d’une 

production durable porteront une histoire 

forte : celle de la résilience, de la 

responsabilité environnementale et de 

communautés vivant en harmonie avec la 

nature. 

Pour nous, la certification n’est pas une 

finalité, mais un outil — un pont entre 

conservation et développement, entre 

efforts locaux et impact mondial. Elle 

constitue surtout la preuve de ce que les 

communautés peuvent accomplir 

lorsqu’elles sont accompagnées, valorisées 

et pleinement impliquées dans leur propre 

développement. 

 

Ecotourisme 
Dans un contexte marqué par la dépendance 

des communautés locales aux ressources 

naturelles et les pressions croissantes sur les 

écosystèmes, l’écotourisme communautaire 

s’impose comme une approche innovante 

conciliant conservation de la biodiversité et 

développement local. En tant que solution 

fondée sur la nature, il constitue une 

véritable filière économique verte qui 

permet de valoriser durablement les 

richesses du paysage (biodiversité, savoirs 

traditionnels, patrimoines culturels) tout en 

générant des revenus pour les populations 

locales. Cette approche favorise la 

diversification des sources de subsistance, 

stimule la création d’activités génératrices 

de revenus (guidage, artisanat, 

hébergement, restauration) et contribue 

ainsi au renforcement du tissu économique 

local. Parallèlement, elle incite les 
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communautés à préserver leur 

environnement, en faisant de la biodiversité 

un actif économique à protéger plutôt 

qu’une ressource à exploiter de manière non 

durable. C’est dans cette dynamique que 

Tropical Forest and Rural Development 

(TF-RD) s’inscrit en accompagnant le 

développement de l’écotourisme 

communautaire dans la périphérie nord de la 

Réserve de faune du Dja, où un circuit 

écotouristique a été mis en place autour de 

la valorisation de la culture Baka, 

contribuant ainsi à la promotion du 

patrimoine culturel local et à la conservation 

des écosystèmes forestiers. 

Au cours de l’année 2025, les actions mises 

en œuvre le long du circuit écotouristique 

ont été réalisées de manière participative 

avec les communautés locales, traduisant 

une appropriation progressive de 

l’initiative. Ainsi, les storytelling des 

produits écotouristiques ont été co-

construits et rédigés, permettant de mieux 

valoriser l’histoire, les savoirs et les 

pratiques culturelles, notamment celles des 

communautés Baka. Par ailleurs, un 

protocole de visite a été élaboré afin 

d’encadrer les visites des touristes. Le 

circuit a également été équipé de plusieurs 

infrastructures de base, notamment des 

tentes, des dispositifs d’énergie solaire et  

des éco-lodges, améliorant ainsi les 

conditions d’accueil et le confort des 

visiteurs. Enfin, des actions de promotion 

ont été engagées à travers les plateformes 

numériques, contribuant à accroître la 

visibilité du circuit et à poser les bases de 

son attractivité.  

 

 

 

 

 

 

 

Dans l’ensemble, 

ces résultats 

témoignent d’une 

structuration 

progressive de 

l’offre 

écotouristique 

locale et d’un 

renforcement des 

capacités des 

communautés à 

s’inscrire 

durablement dans 

cette dynamique. 
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Rapport annuel de TF-RD réalisé par 

Joshua Eyole Mafany 
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Thématique stratégiques 

TF-RD développe ses interventions autour 

de thématiques stratégiques visant à 

promouvoir un développement rural 

inclusif, la conservation des ressources 

naturelles et l’amélioration des conditions 

de vie des communautés locales. 

L’organisation œuvre pour la promotion des 

chaînes de valeur durables et le 

développement des filières vertes afin de 

renforcer les opportunités économiques 

locales tout en encourageant une 

exploitation responsable des ressources 

naturelles. Elle accompagne également les 

groupes cibles et les partenaires dans 

l’utilisation concertée des ressources 

naturelles à travers des formations, le 

renforcement des capacités et des approches 

participatives de gouvernance. 

Face aux défis environnementaux actuels, 

TF-RD met un accent particulier sur 

l’amélioration de la résilience des 

communautés locales face aux effets du 

changement climatique et aux pandémies, 

notamment à travers des initiatives 

d’adaptation, de diversification des moyens 

de subsistance et de gestion durable des 

écosystèmes. 

L’organisation s’appuie aussi sur la 

recherche-action afin de garantir que ses 

interventions restent adaptées aux réalités 

socioéconomiques, culturelles et 

environnementales des territoires 

d’intervention. Cette approche favorise des 

solutions innovantes, participatives et 

durables. 

Enfin, TF-RD promeut les partenariats 

publics et privés pour renforcer la gestion 

durable des ressources naturelles, mobiliser 

les acteurs locaux et encourager des 

synergies en faveur du développement 

communautaire et de la conservation des 

écosystèmes forestiers 
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Story telling 
Au cœur des forêts tropicales du Cameroun, 

les communautés rurales dépendent depuis 

des générations des ressources forestières 

pour leur survie. Pourtant, face à la pression 

croissante de l’exploitation non durable, de 

nombreuses familles voyaient leurs revenus 

diminuer et leur environnement se dégrader. 

C’est dans ce contexte que TF-RD a 

commencé à travailler aux côtés des 

populations locales pour construire des 

solutions durables adaptées à leurs réalités. 

Dans le village de Bifolone, la forêt n’est 

pas seulement un espace naturel. Pour les 

communautés Baka, elle représente la vie, la 

culture, la nourriture, les savoirs 

traditionnels et l’identité même de leur 

peuple. Depuis des générations, les familles 

vivent en harmonie avec cet environnement 

riche en biodiversité, utilisant les ressources 

forestières de manière durable pour se 

nourrir, se soigner et transmettre leurs 

traditions aux plus jeunes. 

Mais au fil des années, les défis se sont 

multipliés. L’exploitation des ressources 

naturelles, la pauvreté et l’accès limité aux 

services de base fragilisaient 

progressivement les moyens de subsistance 

des communautés. Beaucoup de jeunes 

perdaient espoir et les connaissances 

traditionnelles risquaient de disparaître. 

C’est dans ce contexte que TF-RD a initié 

des actions aux côtés des communautés 

Baka de Bifolone afin de renforcer leur 

autonomisation et promouvoir une gestion 

durable des ressources forestières.  

 

Avec l’appui de l’organisation, les 

communautés ont commencé à structurer 

des activités génératrices de revenus basées 

sur les produits forestiers non ligneux, 

l’agriculture durable et la valorisation des 

savoirs locaux. Les femmes ont été 

accompagnées dans la transformation et la 

commercialisation de produits issus de la 

forêt, tandis que les jeunes ont participé à 

des formations sur la gestion 

communautaire et la conservation des 

ressources naturelles. Aujourd’hui, les Baka 

de Bifolone montrent qu’il est possible de 

préserver les traditions culturelles tout en 

développant des solutions durables pour les 

générations futures. Leur histoire illustre la 

force des communautés autochtones 

lorsqu’elles sont écoutées, accompagnées et 

pleinement impliquées dans les initiatives 

de développement local et de conservation. 
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Nos Partenaires 

    

                    
 

          
                                   

                        
 

 

Nos liens vers les réseaux sociaux 

Citeweb:         

Facebook:    

LinkedIN:         

Tiktok:    

Email:            

https://tropicalforest-rd.com/
https://m.facebook.com/profile.php?id=100068727708267&name=xhp_nt__fb__action__open_user
https://www.linkedin.com/company/tropical-forest-and-rural-development/posts/?feedView=all
https://www.tiktok.com/@tropicalforestrd
mailto:tfrd2009@yahoo.fr

